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/avertissements/ 


TAVELURE du POIRIER 


19 Mars 1958 


Zones I, 2, 3 et 4 


11 est urgent de renouveler le traitement préconisé le 24 février* 

TAVELURE du POMMIER Zones I, 2 et 4 

Dans les vergers dont 20g des bourgeons floraux ont dépassé le stade C (voir tableau ci-joint) un traitement sera effectué 
dos réception du présent avis. Ce traitement est rendu nécessaire par les conditions climatologiques qui favorisent le déve- 
loppement de la maladie dont les germes peuvent désormais se disperser. Utiliser l’un des produits conseillés précédemment 
contre la Tavelurendu Poirier, en fonction dos indications données par ailleurs. 

MON ILIA Zones l, 2 et 3 

Sur abricotier, effectuer d'urgence un traitement quel que soit le stade de floraison. Ne pas employer de produit 
cuprique sur les arbres dont les fleurs ont dépassé le stade 0. 


ANTH0N0ME du POMMIER 


Zones I, 2 et 4 


Ce parasite a manifesté l'an dernier une activité accrue dans les régions vouées traditionnellement à la culture du pommier 
(Confient, Montagne Noire, Cévennes). Nous recommandons aux agriculteurs de traiter leurs vergers en répétant à 10 jours 
d'intervalle un traitement dont la première application sera faite sur les pommiers ayant atteint le stade C. Utiliser : 


- Produits à base de D.O.T. ( aux dosos 

- Produits à base d' H.C.H. ( prescrites par 

- Produits à base de Lindane ( le fabricant. 


- Produits à base de S.P.C. ( aux doses prescrites 

- Produits à base de T.T.C. ( par le fabricant* 
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MOUCHE de l 'OIGNON 


Des dégâts importants ont été enregistrés en 1957 aussi bien sur oignon que. sur poireau ; la base des plantes et les 
bulbes étant creusés par des galeries ; la pourriture se produit ensuite. Avant la plantation ou le semis désinfecter le sol 
avec de l'Aldrine (3 kg de matière active à l'hectare) ou du Dieldrine (2 kg de matière active à l'hectare). 

CHENILLES BOURRUES 

On peut protéger les plants par un traitement effectué avec une spécialité à base de Dieldrine (20 % de matière active) 
à utiliser à raison de 1 litre pour 100 litres d'eau. 

Il est nécessaire de traiter abondamment les plants à protéger, les mauvaises herbes qui se trouvent dans les parcelles 
et dans les bordures. On pourra utiliser, à titre d'essai, une spécialité à base de Toxaphène liquide , à raison de 1 lit- 
pour 100 litres d'eau. 


L’Inspecteur du Service de la 
Protection des Vége'taux, 

P* BERVILLE 

Imprimé à la Station divertissements Agricoles du Languedoc-Roussillon, 16 rue de la République - Montpel’ier I W V ** 
TR0UILL0N. Autorisation , adaptation résorvfjs. erant : 


Le Contrôleur chargé des 
Avertissements Agricoles, 

L.L.TR0U ILL0N 



LES TRAITEMENTS DES TAVELURES 
DES ARBRES FRUITIERS A PEPINS 


Le poirier et le pommier sont très souvent atteints par les Tavelures. Des pertes considérables sont 
provoquées chaque année par ces maladies. 


La Tavelure du poirier et la Tavelure du pommier sont causées par 2 champignons (Ventura pi ri na et 
Ventura inaequalis) qui hivernent soit : 

- sous forme de péri thèces (petits organes globuleux) dans les feuilles mortes, 

- sous forme de mycélium dans les pustules des rameaux. 


On peut observer, à l'aide d'une loupe, les pérvthèces, petits poihts noirs qui existent parfois par cen- 
taines sur un centimètre carré. A l'intérieur du pcrithèce se développent les asques, puiq les ascospores. Lorsque les péri- 
thèces sont murs, au printemps, ils libèrent les ascospores qui sont entraînés par le vent et peuvent venir en contact des 
organes verts du poirier ou du pommier. Si l'humidité persiste, 1 'ascospore germera donnant naissance à un filament qui pénè- 
treta dans les tissus de 1 'arbre. Des contaminations à. partir des pustules des rameaux (grâce aux conidies) peuvent également 
se produire. Trois semaines après on observera une tache. Lorsque les taches sont visibles on observe qu'olles se couvrent 
d'une sorte de duvet verdâtre formé de jeunes conidies. Dispersées à nouveau ces conidies provoqueront les contaminations 
secondaires. 


Plusieurs séries de contaminations peuvent se produire, parfois meme se chevaucher. 

Les traitements d'hiver ont éliminé certaines formes de conservation ; les conidies sont détruites par les 
pulvérisations réalisées jusi;e avant le débourrement. 


Mais les traitements les plus efficaces sont ceux effectués en cours de végétation ; ils permettent de 
Protéger les organes sensibles par une pellicule d'anticryptogamique empochant les spores de germer. Encore faut-il que ces 
traitements soient judicieusement réalisés. 


.La Station d'Averti ssements Agricoles détermine, pour chaque région, la période la plus favorable pour 
trai teio Au laboratoire et dans des vergers de références nous suivons l'évolution du parasite et précisons les périodes de 
risque en fonction du climat et des stades de végétation. 


On ne doit jamais oublier que le résultat d'un traitement dépend de divers facteurs : certains sont pro- 
pres au venger, d'autres dépendent de la climatologie (passée ou future), d'autres enfin de la maladie elle-meme. 

Les produits cupriques sont très efficaces. Il convient do choisir les spécialités ou les préparations 
les plus adhésives. Mais le cuivre provoque souvent des brûlures aussi bien sur le feuillage que sur les fruits, surtout en 
période humide (le poirier est moins sensible quo le pommier). Aussi nous conseillons de réserver les produits cupriques aux 
traitements préfloraux. 


La Bouillie sul focal ci que peut également etre utilisée , mais avec une durée d'efficacité un peu moindre. 

Les Soufres micronisos assurent une bonne protection ; ils présentent 1 'avantage. d'etre également efficaces 
contre les Oïdiums. Cependant il faut arrêter l'emploi des produits soufrés lorsque la température dépasse 25 2 . C'est alors que 
1 'arboriculteur devra recourir aux fongicides organiques. Le Captane, et le Zinèbe ont depuis plusieurs années prouvé leur effi- 
cacité. On a expérimenté également avec succès le Zirame, le Thirame, le Dichloronaphtoquinone, le Thiocyanodinitrobenzène. 

Quel que soit le produit utilisé, le traitement sera réalisé avec un jet brouillard ; il faut s'attarder 
de façon à ne laisser sans protection aucune partie de l'arbre. 









